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Après Angélus , dont le personnage 

principal est le jeune Raimond de 

Termes  et Magnificat, François Henri 

SOULIE  clôture sa trilogie avec 

REQUIEM.  

La prise de Termes en 1210 sert de 

toile de fond à ce nouveau polar mé-

diéval. Le vieux troubadour Guilhem 

de Malpas – envoyé secret du roi 

d’Aragon – découvre, effaré, la ruine de son pays natal. 

Sa route croise celle d’un enfant en quête d’une mysté-

rieuse Dame au Cerf, Olivier de Termes , puis celle de 

son père Raimond, en plein préparatif du siège . Il lui 

faut agir vite car les hommes du pays de France , me-

nés par Simon de Montfort ,ont décidé d’assiéger la cita-

delle de Termes. Si elle tombe, il ne restera plus au 

troubadour qu’à composer son Requiem pour la Terre 

d’Oc.  

SOULIE François-Henri, Requiem, 10/18, 2022 

1224, Occitanie.  

L'Eglise cathare ploie inexorablement 

sous les coups de boutoir de l'Inquisi-

tion catholique. Le jeune Pèire de Li-

ziac, originaire de Pamiers, est chargé 

de rédiger la chronique de cette "Eglise 

du Bien", sur le point de disparaître, 

afin qu'elle ne sombre pas dans l'oubli. 

Aux côtés des célèbres chevaliers Cha-

bert de Barbaira et Olivier de Termes, il 

parcourt l'Occitanie, la France et le royaume d'Aragon, 

gagnant même l'Afrique et le lointain Orient. Il sera, au 

fil de ses pérégrinations, le témoin privilégié de faits his-

toriques marquants comme la conquête de Majorque, le 

siège de Carcassonne ou la chute de Montségur, mais 

aussi de l'échec de la huitième croisade aux portes de 

Tunis et la débâcle du royaume latin de Jérusalem. 

Vous retrouverez dans ce livre un Olivier beaucoup plus 

attachant que celui dépeint lors du spectacle théâtral de 

Patrick Chevalier, l’été dernier.   Michel 
LASSAUVETAT  Pierre,  uéribus , Privat, 2022 

Les seigneurs de Termes à l’honneur  en 2022 : Mais quelle mouche a piqué les auteurs de romans ?  

Trois romans à lire , dont deux parus en 2022, dans lesquels Raimond et Olivier de Termes tiennent une place importante ! 
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Novas de los d’Aïci  : Bienvenue à Ange et Angélique Sellier qui se sont installés à Termes en septembre 

avec leurs 3 enfants , Shelly, Shun et Shana . 

Bienvenue également à Maeline Baro, née le 12 octobre, fille de Guilhem et d’Alexandra Baro et petite fille de Fran-

çoise et  d’Hervé Baro . 

Le mot du Maire : Pour une belle année  

 C’est dans un contexte de crise internationale, de crise 

écologique et sociale que s’ouvre  l’année 2023. Un con-

texte qui pèse sur tout le monde et sur toutes les collecti-

vités qui doivent faire face aux conséquences de cette 

situation comme l’augmentation du prix de l’énergie ou 

celui des matériaux. 

Pour autant cela ne doit pas empêcher une commune 

comme la nôtre de poursuivre les investissements. Ce 

sera le cas avec la réalisation d’une nouvelle tranche de 

travaux au château, la rénovation d’un logement qui 

changera de destination, et sûrement l’aménagement de 

la rue Boisset. 

Mais ce sera, à coup sûr , l’ouverture du très haut débit 

dès janvier ou février 2023 pour les habitants du village. 

Vous pourrez vous adresser à votre opérateur qui devra 

réaliser le raccordement de votre maison au réseau de 

fibre.  

Voilà, pour l’essentiel, ce que 2023 nous réserve en 

terme d’investissement. Mais de tout cela nous reparle-

rons le samedi 7 janvier  à 18 h30  à la mairie 

pour célébrer ensemble la nouvelle année.  

Bonne et heureuse année à tous . Hervé Baro 



L’Association Foncière Pastorale de Termes existe 

depuis les années 80. Elle a permis l’ouverture de la 

coupure verte avec l’objectif de lutter contre les incen-

dies. Son entretien a été alors confié à Gilles Gautherot 

qui a pu s’installer avec son élevage de chevaux.  

Depuis, cette association est entrée discrètement en 

dormance . Les conventions mises en place à cette 

époque restent cependant toujours d’actualité.  

Les AFP sont des associations syndicales autorisées qui 

regroupent des propriétaires de terrains pour les mettre 

à disposition d’agriculteurs. Il s’agit de propriétaires pri-

vés, mais aussi les communes, et même l’ONF.  

Les intérêts sont nombreux : l’association peut planifier  

 

des projets ambitieux et de long terme, notamment pour 

soutenir l’installation agricole, l’ouverture de milieux fa 

vorables à la biodiversité, et lutter contre les incendies. 

Elle a pour cela accès à des subventions particulières 

pour le broyage, la clôture des parcelles, l’installation 

d’abreuvoirs etc. Enfin l’association est l’interlocutrice 

unique des agriculteurs, ce qui limite et simplifie les dé-

marches. 

Depuis cette année, le nouveau bureau de l’AFP  effec-

tue les formalités nécessaires pour rouvrir cette associa-

tion en dormance, en partenariat avec la chambre d’agri-

culture. Un état des lieux, à partir de nouvelles cartogra-

phies numériques et de visites sur place, est prévu en 

2023 et permettra de travailler sur l’extension ou la créa-

tion cohérente des futurs espaces agricoles de la com-

mune.    

Une assemblée générale constitutive de cette nouvelle 

association sera organisée dans les mois qui viennent .                                                               

       William  

« Initiée en 1986 , Phonurgia Nova est une association 

qui forme à cette radio qui s’éloigne de la radio de tous 

les jours, pour basculer dans autre chose : la fiction, le 

documentaire, l’art sonore parfois. Elle transmet aussi 

les nouvelles pratiques sonores en lien avec le podcast 

et le spectacle vivant. . Son rayonnement est internatio-

nal. » (extrait de son site http://phonurgia.fr) . 

En participant à l’événement Ultrasons, pour les jour-

nées du patrimoine et en organisant un stage d’initiation 

aux techniques sonores , Marc Jacquin et Fanny Lan-

noy   ont trouvé à Termes un cadre et une atmosphère 

propices aux activités de créations sonores , ainsi qu’un 

accueil chaleureux .  

C’est ainsi qu’ils reviennent dès 2023 avec deux propo-

sitions de stages dans leur catalogue : Documentaire 

sonore de création avec Benoît Bories 

du 1 au 7 mai 2023 et Enregistrer le paysage , avec 

Marc Namblard , du 11 au 15 mai 2023 . 

Comme en octobre, la mairie mettra à disposition la 

salle communale, les stagiaires seront hébergés dans 

les gîtes ou chez l’habitant et les deux restaurants du 

village assureront une partie de la restauration .  

A la suite de ce test, Marc Jacquin envisage dans l’ave-

nir d’organiser 3 ou 4 stages par an , en relation avec 

l’EPCC de Lagrasse , mais aussi de créer un lieu de 

résidence dans le logement communal que la mairie va 

lui louer à l’année, une fois les travaux de remise en état 

terminés . Son idée est de « créer un espace de co-

working dédié à la création sonore et radiophonique, à 

la production de podcasts et de productions artistiques 

ayant pour thème l’environnement naturel des Hautes 

Corbières .Cet espace serait voué à l’accueil d’une tren-

taine de créateurs/an pour des séjours de création de 5 

à 10 jours, avec mise à disposition par nos soins d’un 

studio d’enregistrement partagé. »  

Ce projet peut contribuer à l’accueil de jeunes et à un 

peu d’économie induite pour le village. Mais il peut 

constituer aussi une ouver-

ture vers le monde de la 

création sonore , tout à fait 

en lien avec les activités de 

pleine nature proposées 

aux visiteurs. L’année 2023 

révélera certainement tout 

l’intérêt de ce projet .  

                       Sylvie 

http://phonurgia.fr/portfolio_page/documentaire-sonore-de-creation/?session=16538-20180429-20180505
http://phonurgia.fr/portfolio_page/documentaire-sonore-de-creation/?session=16538-20180429-20180505
http://phonurgia.fr/portfolio_page/enregistrer-le-paysage/


474 mm ! 

Depuis 1981, j’observe la météo à 

Termes. En moyenne, sur cette pé-

riode, la pluviométrie est de 830 

mm /an. Nous avons connu des an-

nées arrosées avec par exemple 

1341 mm en 1996 et des années 

sèches comme 543 mm en 1983. Cette année, le ciel a 

été particulièrement avare et nous n’avons reçu que 474 

mm. Les météorologues estiment qu’un mois est sec 

quand la pluviométrie est inférieure ou égale au double 

de la température : P < 2T. Selon ce calcul, ce sont 7 

mois secs que nous avons vécus cette année : du ja-

mais vu ! 

De plus, cette année au triste record, fait suite à une 

année déjà déficitaire (707 mm en 2021). Nous n’avons 

eu que 67 jours de pluie dans l’année avec plus de 1 

mm d’eau recueilli au pluviomètre et seulement 11 jours 

de plus de 10 mm. Pas de quoi recharger les nappes 

phréatiques ! Qu’en sera-t-il de 2023 ? 

Si la tendance devait se confirmer dans les années à 

venir, et malheureusement tous les experts le pensent, 

comment pourrons-nous nous adapter ? Voilà un vaste 

sujet de débat…      Michel 

Atelier pain au moulin de la Buade  

Le projet de créer un atelier de confection de pain et un 

musée de patrimoine du moulin de la Buade proposé par 

notre association Les Amis du Moulin de Termes a été 

choisi par les Audois dans le cadre du 1er Budget Partici-

patif de l’Aude en 2021. Cette année nous avons effec-

tué beaucoup de travaux pour réaliser ce projet.  

Le 2 octobre nous nous sommes retrouvés pour définir 

les modalités de fonctionnement de l’atelier et le contenu 

et la décoration du musée. La journée a fini avec la con-

fection et la dégustation de nos premières pizzas dans le 

four de l’atelier. 

Ensuite, le 22 octobre nous avons accueilli des élus du 

département pour qu’ils voient le projet réalisé. A cette  

 

occasion, Jean-François David a fabriqué le pain fait 

avec la farine du moulin de la Buade et nous l’avons dé-

gusté tous ensemble. Apres la visite des élus, nous nous 

sommes régalés avec un gratin de pommes de terre fait 

par Annie Séguy dans une ambiance conviviale. 

Pour ceux qui veu-

lent fabriquer leur 

pain en commun et 

participer à cette 

association, n’hési-

tez pas à nous 

contacter.   

 Olga  

L’ouverture des milieux  

En circulant sur la Route départementale N°40 , 

entre Termes et le col de Bedos , du côté de la 

Muraille du Vent , en contre bas de la route , vous 

avez dû remarquer une grande parcelle largement 

débroussaillée. Même chose au col de Bedos , de 

part et d’autre de la RD 613. Il s’agit de la même 

opération qui fait suite à d’autres à Auriac ou Mou-

thoumet. 

Nous le voyons bien, dans les Corbières, le milieu 

se ferme de  plus en plus. Cela a pour consé-

quences un risque accru en matière d’incendie et 

une perte réelle de biodiversité.. On peut y ajouter 

une accentuation de la prolifération 

des  sangliers .. 

Cela conduit le Département, en lien avec la chambre 

d’agriculture, à engager des opérations de réouverture 

du milieu . Cela se fait en lien avec des agriculteurs qui 

seront chargés de l’entretien de ces espaces . En 

l’occurrence Mr Yonnet, pour ce qui est de la par-

celle de la muraille du vent . 

Cette opération se poursuivra , entre Villerouge et 

Talairan en 2023 . Opération entièrement financée 

par le département dont le maître d’ouvrage sera 

le parc naturel régional .  Chaque fois, plusieurs 

partenaires sont en jeu comme l’ONF , l’Etat le 

SDIS et dans le cas de Talairan, l’association inter-

communale de chasse . Le parc naturel, va, en 

2023 , prendre en charge l’élaboration d’un plan de 

massif à l’échelle des Corbières,  qui a pour objet 

de proposer des actions pour combattre le risque 

d’incendie. 

Il aura aussi pour objet de veiller à la préservation de la 

biodiversité et des beaux paysages de nos Corbières . A 

l’issue de l’élaboration de ce document, d’autres actions 

seront mises en œuvre .           Hervé 



EN PARCOURANT LE VILLAGE 
 

Reprenons, en cette fin d'année, notre balade sur 

la Promenade et arrêtons nous au n°18 .  

« La maison d'Aimé », comme l'ont intitulée Olivier 

et Magali, les propriétaires actuels, en rappel à l'an-

cien propriétaire, a comme de nombreuses mai-

sons du village été remaniée au fil des ans. 

Maison composée initialement de 2 pièces l'une sur 

l'autre en bordure de promenade, avec une cour 

sur son arrière, elle s'est progressivement agrandie 

sur celle-ci par adjonction de planchers, d'une ver-

rière et finalement d'un toit au milieu du 20ème 

siècle. 

L'acquisition dans les années 1960 de la remise 

voisine, avec sa forge en rez-de-chaussée mise à 

la disposition de Monsieur Bourdel, forgeron à St 

Pierre des Champs, lors de ses interventions sur le 

village, permet d'agrandir et de créer des pièces 

supplémentaires. Les derniers travaux réalisés il y 

a peu ont encore redonné une nouvelle forme et 

une nouvelle vie à cette demeure. 

Au début du 20ème siècle, le propriétaire, Paul 

Delpont et ses deux fils aînés Aimé et Paul-Arthur 

sont établis comme menuisiers. L'aîné disparaît 

lors de la 1ère guerre mondiale, le second des 

suites de ses blessures. Paul, leur père, meurt de 

chagrin après leur disparition. Le 3ème fils, Paul-

Auguste, engagé également dans la Grande 

guerre, est lui aussi blessé. 

De l'union de ce dernier avec Rose Sarrou naît en 

1937 . Aimé que nous avons le plaisir de revoir ré-

gulièrement sur le village. Rose a une sœur Elise, 

la maman de Georges et Bernard Haupt et un 

frère, Jean, le père de Jean-Paul Sarrou et de 

Blanche Olive. 

Ces familles profondément ancrées dans l'histoire 

du village pourraient couler des jours heureux mais 

Paul-Auguste décède de ses blessures de guerre 

en 1938. 

Entre-temps, André Meignan, menuisier de profes-

sion, originaire du Maine et Loire, rencontre dans la 

région parisienne, Alix, originaire de Termes. Ap-

prenant la disparition des menuisiers de Termes, le 

couple parent d'une petite Georgette, la maman de 

Joël, Michèle et Yves, décide donc de venir s'y ins-

taller. L'atelier de menuiserie d'André est installé 

rue longue, dans la maison qui a abrité par la suite 

François et Claire Olive. 

Devenu veuf, André Meignan épouse Rose Sarrou, 

veuve également ; ils agrandissent la famille avec 

la naissance de Francis. 

Les deux fils de Rose ont eu des parcours singu-

liers. Aimé, ouvrier agricole à Termes à l'adoles-

cence, presque autodidacte, intègre une école 

d'ingénieur un peu tardivement après un passage 

dans une école d'agriculture près de Toulouse et 

fait une carrière d'ingénieur dans les industries 

agro-alimentaires. Féru de bicyclette, il se plaît à se 

remémorer les courses de vélo auxquelles il a par-

ticipé et les trajets effectués sur la petite reine entre 

Termes et son école d'agriculture à Toulouse. 

Quant à Francis, après avoir incorporé une école 

militaire à 11 ans, il entre à l'école de santé des 

armées, devient médecin spécialisé en rhumatolo-

gie. Il termine sa carrière militaire avec le grade de 

général. Après quelques années en tant que Prési-

dent de la Société des membres de la Légion 

d'Honneur de l'Aude, il se consacre plus intensé-

ment à l'écriture, en particulier à ce qui a trait au 

rugby et à son histoire. 

On a plaisir à revoir à la belle saison les descen-

dants issus de l'union de Francis et Anne-Marie, 

ainsi que leurs enfants respectifs. L'attrait pour le 

village des ancêtres est toujours aussi marquant. 

Françoise 


